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UNE AVENTURE DE COEUR

Une pastorale qui conduit à la joie
Essentielle à la diffusion de l'évangile et à la construction de l'Église, la mise en œuvre de la catéchèse est une aventure belle
et exigeante. À la suite du Christ et en communion avec lui, elle demande à être accomplie avec amour et passion. Que ceux
et celles qui s'y adonnent s'attendent à connaître des heures de grande joie, et d'autres de grande frustration. Joie de voir le
cœur des jeunes, de leurs parents et des autres membres de la communauté s'ouvrir à la rencontre de Jésus et de son message.
Frustration de constater que, malgré beaucoup d'effor ts, la pastorale mise en œuvre semble souvent porter peu de fruit.
Nos attentes sont grandes. Celles des jeunes et de leurs parents le sont souvent beaucoup moins ou sont d'un autre ordre.

Quelles que soient les difficultés rencontrées, notre pastorale ne doit pas chercher à exclure et à imposer. Elle doit demeurer
évangélique, c'est-à-dire accueillante, respectueuse, vraie. En toute circonstance, qu'elle cherche à apporter la paix, la lumière, la
libération et la joie de vivre. J'insiste sur la joie de vivre qui se doit d'être au rendez-vous de notre pastorale d'éducation à la foi.

L’Église a besoin de vous
Rappelons-nous fréquemment que nous sommes au service d'un Dieu qui nous tient dans la foi et l'espérance. Ses voies ne sont
pas les nôtres, nous le savons bien. Sa confiance en nous est sans bornes, nous le savons aussi. Il nous demande de lui faire confiance
à notre tour, assurés que sa parole, que nous faisons retentir aujourd'hui, peut pénétrer «au plus profond de l'âme» (Hé 4, 12),
et agir «comme la pluie et la neige», elle qui «ne lui revient pas sans résultat» (Is 55, 10).

«Qui sème dans les larmes moissonne dans la joie» (Ps 126, 5).
Demeurons confiants qu'en temps voulu, celui qui fait lever la semence accomplira son travail.

Tenez bon! L'Église a besoin de vous. Pensez à l'apôtre Paul, cet évangélisateur à qui les difficultés n'ont pas manqué et qui
a persévéré malgré tout. Une conviction l'animait : « Je puis tout en Celui qui me rend fort» (Ph 4, 13).

«Si la catéchèse parvient à faire en sorte que des adultes et des jeunes 
se disent heureux de se retrouver pour découvrir Jésus et son message,
elle ne sera pas vaine et sera source de joie pour ceux et celles qui 
la mettent en œuvre et y participent: pasteurs, catéchètes, répondants du
service à l'enfance, diacres, agents de pastorale en paroisse... et moi-même!»

JEAN-CLAUDE CARDINAL TURCOTTE
Archevêque de Montréal

Initier à la vie chrétienne
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AUX PRÊTRES ET AUX DIACRES,
AUX AGENTES ET AGENTS DE PASTORALE,
AUX MEMBRES DES ÉQUIPES DE PASTORALE DU BAPTÊME DES ENFANTS ET DES JEUNES D'ÂGE SCOLAIRE

AUX RÉPONDANTES ET RÉPONDANTS DU SERVICE À L'ENFANCE, AUX CATÉCHÈTES.

La mission pastorale que nous accomplissons depuis plusieurs
années auprès des jeunes et de leurs parents en vue de l'initiation

à la vie chrétienne et de  la préparation aux sacrements
s'est profondément transformée. Je pense aux adaptions
devenues déjà nécessaires dans les années 70, alors que
nous passions rapidement d'une société dite de chrétienté
à une société sécularisée. Je pense aussi aux orientations

que nous avons prises depuis 1984, année où la catéchèse
donnée à l'école s'est transformée en enseignement

religieux et où la préparation immédiate aux sacrements a
été remise aux paroisses et aux parents. Je pense, plus près de
nous, au changement de mission de l'école québécoise: l'école
forme des citoyens mais non pas des croyants. Et ce, dans un cadre
laïque depuis l'adoption de la loi 118 en juillet 2000. Confirmées lors
du synode diocésain, nos orientations ont été précisées dans notre
projet diocésain Proposer aujourd'hui Jésus Christ, lancé en 2003.

Du temps est nécessaire pour proposer
Jésus Christ
Les quelques années écoulées depuis ce lancement nous permettent
déjà de constater que notre travail porte du fruit. Les milieux qui ont
créé nous entraînent dans leur espérance: audace d'avoir interpellé
plus de 3000 catéchètes, en majorité des parents, d'avoir aménagé dans
des jubés ou des sous-sol d'églises des espaces accueillants pour les
rencontres de catéchèse, audace d'avoir taillé une place pour les
familles dans les célébrations dominicales, d'avoir inventé des
approches ajustées aux parents comme adultes, audace d'avoir donné
l'occasion à des aînés de partager leur héritage de foi aux jeunes
générations. Audace enfin, particulièrement avec les répondants du
service à l'enfance, de se donner un personnel de soutien adéquat.

Il faut noter aussi que des difficultés se présentent : difficulté à
s'ajuster à la pluralité des situations familiales et culturelles, difficulté
à faire comprendre à certains parents que la catéchèse vécue en
paroisse exige davantage d'eux que celle autrefois donnée à l'école,
déception devant le peu de suivi, manque de personnes pour
accompagner les jeunes et leurs parents, pression de parents pour
des démarches rapides et magasinage pour les obtenir, imprécisions
quant aux exigences, résistances, même à l'intérieur de nos rangs, à
accueillir la nouveauté et à collaborer les uns avec les autres, etc.

La tâche n'est vraiment pas facile alors que nous voyons la nécessité de porter attention à la situation individuelle des personnes, à
leur rythme de vie, leur histoire, leur cheminement spirituel, leurs limites, leurs blocages, leurs blessures, leurs joies et leurs épreuves.
Le défi est grand. Il faut du temps pour proposer Jésus Christ et son message. Il en faut pour se préparer adéquatement à la
célébration d'un sacrement. Il en faut davantage encore pour devenir chrétien.

Des balises inspirées par l’Évangile 
Le temps de catéchèse que nous sommes à instaurer en paroisse est indispensable à la mise en œuvre d'une pastorale qui veut
réellement proposer la rencontre de Jésus Christ, ouvrir les cœurs à sa présence et initier à la mise en pratique de son évangile.

Dans un contexte de proposition et de cheminement, nous parlons présentement de rendez-vous à offrir aux jeunes durant
l'année: de 15 à 20, selon nos expériences actuelles les plus prometteuses. Ces rendez-vous comporteront des démarches variées
de réflexion, d'engagement et de célébrations auxquelles les parents seront associés de diverses manières. À certains, cela paraît
beaucoup et même beaucoup trop. Il convient sans doute de faire voir qu'un vingt-quatre heures ou une journée pour Dieu,
durant une année, n'est peut-être pas exagéré, surtout quand on considère le temps accordé à plusieurs autres activités.

La réalité présente ne nous incite-t-elle pas à aller puiser dans le trésor de l'évangile et de la tradition de l'Église des balises pour
guider notre discernement? J'en évoque quelques-unes qui me semblent fondamentales: se positionner dans la foi par rapport à
Jésus, se convertir, s'ouvrir à la communauté des chrétiens et la fréquenter, durer dans l'engagement, être sensible aux personnes
fragilisées. Le Carnet de vie chrétienne déploie concrètement ces balises1. Je vous invite à vous y référer.

Si la catéchèse parvient à faire en sorte que des adultes et des jeunes se disent heureux de se retrouver pour découvrir Jésus et
son message, elle ne sera pas vaine et sera source de joie pour ceux et celles qui la mettent en œuvre et y participent: pasteurs,
catéchètes, répondants du service à l'enfance, diacres, agents de pastorale en paroisse... et moi-même!

Agir solidairement
Pour atteindre les objectifs que nous nous sommes fixés, nous devons demeurer unis, respecter la compétence de chacun et agir
solidairement. Mon rôle est de veiller à ce que des orientations pastorales existent et que des moyens soient pris pour les mettre
en œuvre.

Les prêtres sont les premiers collaborateurs sur qui je compte pour la mise en œuvre de notre projet pastoral. Dans sa paroisse
ou auprès des paroisses qui lui sont confiées, le prêtre doit être le premier à susciter une dynamique de responsabilisation partagée
de l'annonce de l'évangile. Son action ne doit donc pas s'exercer uniquement auprès des membres des équipes de catéchètes, elle
doit aussi rejoindre ceux de l'équipe pastorale et de tous les services paroissiaux. Elle doit même chercher à atteindre tous les
paroissiens. J'invite les prêtres à relire le numéro 225 du Directoire général pour la catéchèse (1997) qui précise quelles sont leurs
tâches propres2.

Ces responsabilités s'ajoutent à bien d'autres que les prêtres doivent déjà assumer. J'en suis conscient et je leur dis: vous n'êtes pas
seuls. Dans une paroisse ou un regroupement de paroisses, il est normal que  toute personne, tout membre d'une équipe ou d'un
service pastoral, se sente aussi concerné par l'initiation à la vie chrétienne. Pour forger leur identité chrétienne, les jeunes doivent
être mis en contact avec des personnes qui témoignent des différentes facettes de la vie de disciple. Dans un esprit de visitation où
les uns et les autres se racontent Dieu, chacun grandit. Présentement, la solidarité entre les paroisses est à soigner autant que celle
qui doit exister au sein même des paroisses.
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